
Selon ces responsables du
Comité des fêtes de la ville de
Cherchell, «ce prêche a semé l’in-
quiétude et le doute dans l’esprit des
jeunes habitués et affiliés à nos acti-
vités festives et risque de troubler
nos activités». 

Nous avons demandé plus de
précisions à la suite de ces informa-

tions communiquées récemment à
chaud par M. Bouabdellah, le prési-
dent du Comité des fêtes de
Cherchell, il nous a révélé «qu’après
un contact téléphonique que j’ai eu
avec l’imam de la mosquée de
Cherchell, j’ai précisé à ce dernier
que les soirées musicales ont eu lieu
après les tarawih».

Cependant, un autre membre du
Comité des fêtes, qui s’estime trou-
blé et inquiet par ce prêche, nous a
révélé que «entendu et connu par
plusieurs centaines de fidèles de la
ville, ce prêche a semé l’inquiétude
car nous craignons plutôt son inter-
prétation par des fidèles. Ainsi, cer-
taines personnes peuvent dès lors
réagir à ce message avec violence
et troubler nos festivités auxquelles
assistent plusieurs centaines de
femmes et d’hommes qui veillent à
une heure tardive de la nuit.  aucune
assurance n’est donnée pour ces
soirées, nous pensons arrêter ces
programmes, qui pourtant revêtent

l’accord de la mairie et de la wilaya». 
La directrice de la bibliothèque

et membre du Comité des fêtes
nous a indiqué que «dans de telles
conditions, la sécurité devra être
renforcée, sachant qu’en temps
normal, nous sommes submergés
par des jeunes, malgré les efforts
de la police».  

Nous avons appris également
par l’un des membres du Comité des
fêtes «qu’un rapport sera établi
incessamment et transmis au maire,
au chef de daïra, à la police, et aux
affaires religieuses au moins pour
assurer notre protection et mettre fin
à l’inquiétude suscitée par ce

prêche». Plusieurs fidèles, contactés
par nos soins, sont dans l’expectati-
ve, mais certains estiment que «le
prêche ne concerne pas Cherchell,
mais plutôt le programme festif qui
se déroule à Alger» ; tandis que
d’autres Cherchellois trouvent ce
prêche «inoffensif» ou bien font
preuve d’une prudente neutralité.
Quant à la police de Cherchell, un
officier nous a affirmé «avoir eu vent
de telles informations, mais si cela
avait été dénoncé nommément,
nous serions intervenus pour
demander des explications».

Quelques jours après ce prêche,
il a été constaté une baisse d’af-
fluence au niveau de la bibliothèque
de Cherchell, contrairement à l’acti-
vité du 27e jour du Ramadhan qui
s’est déroulé à l’hôtel Césarée avec
un programme festif et où la chan-
teuse Nassima Cherchalia a déployé
tout son art pour subjuguer les
Cherchelloises et les Cherchellois. 

Pour M. Bouabdellah, le prési-
dent du Comité des fêtes, «nous
sommes découragés, car on ne sait
quoi faire, sachant que cela pourrait
affecter sérieusement nos activités
lors de cette saison estivale» en gar-
dant l’espoir que ce prêche n’est pas
destiné à ces festivités locales,
comme cela a été soutenu par
quelques personnes.

Houari Larbi
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CHERCHELL

Un prêche sème l’inquiétude chez 
les responsables du Comité des fêtes

Nous avons appris récemment auprès des responsables
du Comité des fêtes de la ville de Cherchell qu’un prêche
prononcé vendredi dernier aurait fustigé les soirées fes-
tives, réalisées au courant du mois de Ramadhan sous le
patronage de la mairie de Cherchell et avalisées par la
Direction de la culture de Tipasa, en les proclamant illicites.

Supervisée par le directeur de la
pêche et des ressources halieu-
tiques, cette opération a été réali-
sée avec la collaboration des ani-
mateurs de la ferme pilote de
l’aquaculture de la commune côtiè-
re de la Marsa, dans la wilaya de
Skikda. Elle entre dans le cadre de
la mise en pratique du plan quin-
quennal 2015-2019 élaboré par le
ministère de la Pêche et des
Ressources halieutiques. 

Dans ce plan, il est prévu la
création de zones aquacoles à
louer sous forme de concession
pour, précisent les concepteurs de
cette stratégie, permettre le déve-
loppement et la consolidation des
résultats obtenus. D’où la mise en

place des moyens humains, finan-
ciers et matériels nécessaires à
l’augmentation de la production, la
création d’emplois, le développe-
ment des zones défavorisées et
équilibre régional, la préservation
de la ressource biologique, la pro-
motion des investissements, et l’en-
couragement des exportations. 

Et c’est justement ce qui a
permis l’émergence de la ferme
pilote aquacole de la Marsa
(Skikda) à l’origine du premier
ensemencement de trois millions de
larves de poissons et crustacés à
l’est du pays. 

Cette dernière opération a per-
mis l’extraction des 600 000 larves
de crevettes matsagounes desti-

nées à l’élevage dans la zone
Seybouse/Sidi Salem (Annaba).
Hier donc, tôt le matin, l’optimisme
était de rigueur dans le milieu des
jeunes aquaculteurs et des cadres
de la Direction de la pêche de
Annaba, de la ferme pilote de la
Marsa (Skikda) et des acteurs
directs appelés à assurer le suivi de
cet élevage à même de permettre, à
l’avenir, d’approvisionner le marché
local avec ce type de poissons. 

Optimisme d’autant plus justifié
à l’écoute des discussions des uns
et des autres présents sur le site
d’ensemencement Seybouse-Sidi
Salem. Il s’agit de cerner les divers
aspects du programme tels que la
dynamique des écosystèmes
exploités par la pêche, (pélagique,
de mer salée), l’aquaculture marine
et continentale, les ressources
vivantes aquatiques et leur environ-

nement, la dynamique des sys-
tèmes d’exploitation, le système de
commercialisation et ses aspects
socio-économiques, le repos biolo-
gique, les aires marines proté-
gées…). Peut-on dire que ces
aspects ont été matérialisés dans
cette opération conjointe réalisée
par la ferme pilote aquacole de
Skikda, la Direction de la pêche et
des ressources halieutiques et des
jeunes exploitants ? Ces derniers
auraient été stimulés par les aides
prévues dans le cadre des diffé-
rents dispositifs de soutien de l’Etat. 

En tout état de cause, l’on s’at-
tend à la création d’autres fermes
pilotes aquacoles pour la reproduc-
tion de différents types de poissons
et crustacés ainsi que des postes
d’emploi dans les wilayas côtières
de Annaba, El Tarf et Skikda.

A. Bouacha

AQUACULTURE

600 000 larves de crevettes matsagounes 
ensemencées à Annaba

Six cent mille larves de crevettes matsagounes ont été
lâchées hier dans la zone maritime côtière Seybouse-Sidi
Salem dans la wilaya de Annaba. 

Plus de 1 000 enfants ont été pris en charge
par les structures de cet hôpital, en l’occurrence
le service de chirurgie générale et la clinique Ali-
Bouzid (Bel Air).

Cette opération a touché les enfants démunis
recensés par le ministère du Commerce qui a
reçu un avis favorable à sa demande de circon-

cision de 80 enfants. Elle a aussi touché les com-
munes d’El Biar, Bouzaréah, La Casbah, Oued
Koriche, Ouled Fayet, Chéraga, Raïs Hamidou
ainsi que quelques associations qui se sont vu
refoulées des autres établissements sanitaires et
n’ont trouvé assistance et accueil qu’au niveau
de l’hôpital de Birtraria. 

Parmi ces associations, nous citerons : Jil El
Kheir, les scouts algériens (Eucalyptus et
Réghaïa), Issaâ Lil kheir, Ness El Kheir, SOS
Draria et la pouponnière d’El Biar.

A cet effet, il y a lieu de signaler que certains
particuliers, emportés par un élan de solidarité
avec les couches sociales défavorisées, se sont
constitués en mécènes bénévoles et ont pris à
leur charge l’habillement et l’acheminement de
ces enfants vers la clinique Bel Air où ils furent

chaleureusement pris en charge par une équipe
pluri-disciplinaire infatigable et heureuse d’avoir
offert à ces enfants et à leurs familles de la joie.
Il y a lieu de signaler que, selon les dires de la
directrice, toutes les conditions d’hygiène et de
sécurité ont été respectées durant le déroule-
ment de l’opération de circoncision, notamment
la disponibilité de kits de circoncision jetables,
les alèses à usage unique et les produits de
désinfection des blocs opératoires. 

La ressource humaine de son côté a été mobi-
lisée. Les personnels médical, paramédical et
technique ont tous contribué  au bon déroulement
de l’opération dans un climat de convivialité et de
chaleur humaine spécifique à ce mois sacré où
tout acte a son mérite et sa récompense.  

R. R.

HÔPITAL DE BIRTRARIA

Plus de mille enfants circoncis
Une large campagne de circoncision

a été lancée la deuxième quinzaine du
mois de Ramadhan, au profit des
enfants nécessiteux  des différentes
communes et associations caritatives
de la wilaya d’Alger, selon les déclara-
tions de Madame Si Mohand Karima,
directrice de l’hôpital de Birtraria. 

Réagissant à cette pénurie
d’eau potable, des dizaines d’habi-
tants, des jeunes et des moins
jeunes, ont procédé à la fermeture
du siège de l’APC, et ce, dès le

début de la matinée de dimanche
dernier.

Contacté par téléphone par un
confrère, le P/APC reconnaît la
légitimité de la doléance des habi-

tants du douar. Cependant,  il
impute ce manque d’eau à un
réseau qui ne répond plus à la
demande de par sa vétusté et à
cause aussi des centaines de bran-
chements illicites. 

Toujours selon le responsable,
«pour continuer à approvisionner
ces habitants, nous avons mobilisé
quatre citernes qui effectueront plu-
sieurs rotations en attendant d’ali-

menter le douar à partir d’un nou-
veau réservoir d’une capacité de
500 m3… il sera mis en service dès
que les équipements de pompage
seront installés», a-t-il déclaré.

Par ailleurs, le maire a révélé
qu’une demande a été introduite au
niveau de la wilaya pour l’affecta-
tion d’une opération de rénovation
du réseau défectueux.

Karim O.

AÏN DEFLA

L’APC du douar El Khouel fermée par des mécontents
Depuis des jours, les quelque 2 000 habitants du douar El

Khouel, situé à l’est de la commune d’Arrib, sont confrontés
à une situation des plus difficiles. En plus des pointes de
chaleur record en ce début du mois de juillet et des absti-
nences du Ramadhan, ils sont privés d’eau potable.

MOSTAGANEM
L’ambassadeur
d’Italie hôte 

de la CCI Dahra
Cette visite a pour objet d’en-

courager les liens de coopération
entre les opérateurs économiques
algériens et italiens.

Son Excellence, l’ambassa-
deur d’Italie M. Michele
Glacomelli s’est rendu à
Mostaganem avant-hier lundi pour
rencontrer le président, le direc-
teur et les membres de la CCI en
présence des opérateurs écono-
miques de la wilaya sur invitation
de la Chambre de commerce et
de l’industrie Dahra. Le diplomate
a assisté à une série d’interven-
tions des opérateurs écono-
miques qui ont souligné toute l’im-
portance accordée à ce nouveau
partenariat avec les Italiens.
Prenant la parole sur l’état des
relations algéro-italiennes, le
diplomate a déclaré que les
Italiens ont toujours été présents
pour participer aux projets de
développement du pays et a indi-
qué que les relations excellentes
entre les 2 pays sont traduites par
un flux d’échanges intéressants
dans plusieurs secteurs. 

Le temps de la rencontre à la
CCI et il s’est rendu à pied au
centre-ville chez un fabricant de
pâtes alimentaires et au port com-
mercial de Mostaganem dans une
unité de production. 

L’ambassadeur s’est réjoui de
constater des opérateurs convain-
cus par des équipements italiens et
il citera entre autres, l’apport italien
dans le domaine de la formation
des cadres algériens, les bourses
accordées aux étudiants et les
demandes de visa accordées qui
sont en nette progression.

A. B.


